
Ateliers solarpunk-UPLOAD : c’est
parti !
— De quoi ? Qu’est-ce que c’est que ce truc ?

— Si vous avez raté le début, l’article qui explique le contexte et le cahier des
charges de participant⋅es a été publié hier ici…

Mais déjà les participations sont lancées sur le média social Mastodon et on a
laissé libre cours à l’imagination, en voici quelques échantillons, en suivant les
hashtags #UTC #solarpunk #UPLOAD :
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et voici même un exemple de synopsis élaboré collectivement ce mardi après-midi
par un groupe qui a choisi pour thème « Fermer la voiture à Compiègne »

 

Nous sommes en 2042 à Compiègne, l’UPLOAD : Université Populaire Libre
Ouverte Accessible et Décentralisée permet de former des ingénieur⋅es de tout
âge et accueille aussi simplement les curieux voulant s’instruire dans certains
domaines.

 

Maura, 22 ans, fan de bricolage, se réveille en retard à cause de son réveil
cassé, mais elle sait qu’elle pourra le réparer au fablab de l’UPLOAD.

À travers les cours sur les transports, les ateliers de recyclage de Grégoire,
papy ronchon mais gentil  de 64 ans ayant des connaissances sur le monde
d’avant, ou bien le temps de partage de savoir-faire en jardinage supervisés par
Émile, nous en découvrirons un peu plus sur l’UPLOAD et la vie à Compiègne
depuis l’effondrement.

 

Nos personnages réalisent que l’anniversaire de leur ami Théo passionné par
les dirigeables approche à grands pas. Ils s’embarquent alors dans un voyage
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nocturne à la déchetterie de la ville pour y chercher les matériaux nécessaires à
la confection du cadeau d’anniversaire de Théo: un dirigeable miniature.

Au fil de leur aventure, nous découvrons que la voiture n’existe plus, les modes
de transports ont évolué : entre tramway, vélo hybride, tic-tic, tyrolienne et
dirigeable, ils devront choisir le moyen le plus rapide pour arriver à destination.
Ils  feront  aussi  la  découverte  d’un objet  surprenant  du passé qui  pourrait
changer la donne. Arriveront-ils à surmonter les différentes épreuves qui se
présenteront à eux ?

à suivre …
Après  les  synopsis,  demain  et  les  jours  suivants  :  lectures-arpentage,
documentation  associée  au  thème  choisi,  personnages,  scénario  avancé  et
rédaction  collective  dans  ce  cadre  pédagogique.

Vous pouvez participer par des suggestions ou synopsis sur le média Mastodon
ou sur une instance du Fediverse en utilisant les hashtags #UPLOAD #Solarpunk

 

David Revoy, un artiste face aux IA
génératives
Depuis plusieurs années, Framasoft est honoré et enchanté des illustrations que
lui  fournit  David  Revoy,  comme  sont  ravi⋅es  les  lectrices  et  lecteurs  qui
apprécient les aventures de Pepper et Carrot et les graphistes qui bénéficient de
ses tutoriels. Ses créations graphiques sont sous licence libre (CC-BY), ce qui est
un choix courageux compte tenu des « éditeurs » dépourvus de scrupules comme
on peut le lire dans cet article.

Cet artiste talentueux autant que généreux explique aujourd’hui son embarras
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face aux IA génératives et pourquoi son éthique ainsi que son processus créatif
personnel l’empêchent de les utiliser comme le font les « IArtistes »…

Article original en anglais sur le blog de David Revoy

Traduction : Goofy, révisée par l’auteur.

Intelligence artificielle : voici pourquoi je
n’utiliserai  pas  pour  mes  créations
artistiques  de  hashtag  #HumanArt,
#HumanMade ou #NoAI
par David REVOY

 

Image d’illustration : « This is not fine », licence CC-BY 4.0, source en haute
résolution disponible

« C’est cool, vous avez utilisé quel IA pour faire ça ? »
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« Son travail est sans aucun doute de l’IA »

« C’est de l’art fait avec de l’IA et je trouve ça déprimant… »

… voilà un échantillon des commentaires que je reçois de plus en plus sur mon
travail artistique.

Et ce n’est pas agréable.

Dans un monde où des légions d’IArtistes envahissent les plateformes comme
celles des médias sociaux, de DeviantArt ou ArtStation, je remarque que dans
l’esprit  du  plus  grand  nombre  on  commence  à  mettre  l’Art-par-IA  et  l’art
numérique dans le même panier. En tant qu’artiste numérique qui crée son œuvre
comme une vraie peinture, je trouve cette situation très injuste. J’utilise une
tablette graphique, des layers (couches d’images), des peintures numériques et
des pinceaux numériques. J’y travaille dur des heures et des heures. Je ne me
contente pas de saisir au clavier une invite et d’appuyer sur Entrée pour avoir
mes images.
C’est  pourquoi  j’ai  commencé  à  ajouter  les  hashtags  #HumanArt  puis
#HumanMade à mes œuvres sur les réseaux sociaux pour indiquer clairement
que mon art est « fait à la main » et qu’il n’utilise pas Stable Diffusion, Dall-E,
Midjourney  ou  n’importe  quel  outil  de  génération  automatique  d’images
disponible aujourd’hui. Je voulais clarifier cela pour ne plus recevoir le genre de
commentaires que j’ai cités au début de mon intro. Mais quel est le meilleur
hashtag pour cela ?

Je ne savais pas trop, alors j’ai lancé un sondage sur mon fil Mastodon

https://framapiaf.org/@davidrevoy


Source: https://framapiaf.org/@davidrevoy/110618065523294522

Résultats
Sur 954 personnes qui ont voté (je les remercie), #HumanMade l’emporte par 55
% contre 30 % pour #HumanArt. Mais ce qui m’a fait changer d’idée c’est la
diversité et la richesse des points de vue que j’ai reçus en commentaires. Bon
nombre d’entre eux étaient privés et donc vous ne pouvez pas les parcourir. Mais
ils m’ont vraiment fait changer d’avis sur la question. C’est pourquoi j’ai décidé
de rédiger cet article pour en parler un peu.

Critiques  des  hashtags  #HumanMade  et
#HumanArt
Tout d’abord, #HumanArt sonne comme une opposition au célèbre tag #FurryArt
de la communauté Furry. Bien vu, ce n’est pas ce que je veux.

Et puis #HumanMade est un choix qui a été critiqué parce que l’IA aussi était une
création humaine, ce qui lui faisait perdre sa pertinence. Mais la plupart des
personnes pouvaient facilement comprendre ce que #HumanMade signifierait
sous une création artistique. Donc 55 % des votes était un score cohérent.

J’ai  aussi  reçu  pas  mal  de  propositions  d’alternatives  comme #HandCrafted,
#HandMade, #Art et autres suggestions.
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Le succès de #NoAI
J’ai également reçu beaucoup de suggestions en faveur du hashtag #NoAI, ainsi
que des variantes plus drôles et surtout plus crues. C’était tout à fait marrant,
mais  je  n’ai  pas  l’intention  de  m’attaquer  à  toute  l’intelligence  artificielle.
Certains de ses usages qui reposent sur des jeux de données éthiques pourraient
à l’avenir s’avérer de bons outils. J’y reviendrai plus loin dans cet article.
De toutes façons, j’ai toujours essayé d’avoir un état d’esprit « favorable à » plutôt
que « opposé à » quelque chose.

C’est aux artistes qui utilisent l’IA de taguer leur
message
Ceci  est  revenu  aussi  très  fréquemment  dans  les  commentaires.
Malheureusement, les IArtistes taguent rarement leur travail, comme on peut le
voir sur les réseaux sociaux, DeviantArt ou ArtStation. Et je les comprends, vu le
nombre d’avantages qu’ils ont à ne pas le faire.

Pour commencer, ils peuvent se faire passer pour des artistes sans grand effort.
Ensuite, ils peuvent conférer à leur art davantage de légitimité à leurs yeux et aux
yeux de leur public.  Enfin,  ils  peuvent probablement éviter les commentaires
hostiles et les signalements des artistes anti-IA des diverses plateformes.
Je n’ai donc pas l’espoir qu’ils le feront un jour. Je déteste cette situation parce
qu’elle est injuste.
Mais  récemment  j’ai  commencé à  apprécier  ce  comportement  sous  un autre
angle,  dans  la  mesure où ces  impostures  pourraient  ruiner  tous  les  jeux de
données et les modèles d’apprentissage : les IA se dévorent elles-mêmes.

https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/07/b636eb3c963a1f5e.mp4
Quand David propose de saboter les jeux de données… � 

Pas de hashtag du tout
La dernière suggestion que j’ai fréquemment reçue était de ne pas utiliser de
hashtag du tout.
En effet, écrire #HumanArt, #HumanMade ou #NoAI signalerait immédiatement
le message et l’œuvre comme une cible de qualité pour l’apprentissage sur les
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jeux de données à venir.  Comme je  l’ai  écrit  plus haut,  obtenir  des jeux de
données réalisées par des humains est le futur défi des IA. Je ne veux surtout pas
leur faciliter la tâche.
Il m’est toujours possible d’indiquer mon éthique personnelle en écrivant « Œuvre
réalisée sans utilisation de générateur d’image par IA qui repose sur des jeux de
données non éthiques » dans la section d’informations de mon profil de média
social,  ou  bien  d’ajouter  simplement  un  lien  vers  l’article  que  j’écris  en  ce
moment même.

Conclusion et considérations sur les IA
J’ai  donc pris  ma décision :  je  n’utiliserai  pour ma création artistique aucun
hashtag, ni #HumanArt, ni #HumanMade, ni #NoAI.
Je continuerai à publier en ligne mes œuvres numériques, comme je le fais depuis
le début des années 2000.
Je continuerai à tout publier sous une licence permissive Creative Commons et
avec les fichiers sources, parce que c’est ainsi que j’aime qualifier mon art : libre
et gratuit.

Malheureusement,  je  ne  serai  jamais  en  mesure  d’empêcher  des  entreprises
dépourvues d’éthique de siphonner complètement mes collections d’œuvres. Le
mal est en tout cas déjà fait : des centaines, voire des milliers de mes illustrations
et cases de bandes dessinées ont été utilisées pour entraîner leurs IA. Il est facile
d’en  avoir  la  preuve  (par  exemple  sur  haveibeentrained.com   ou  bien  en
parcourant le jeu de données d’apprentissage Laion5B).

Je ne suis pas du tout d’accord avec ça.

Quelles sont mes possibilités ? Pas grand-chose… Je ne peux pas supprimer mes
créations une à une de leur jeu de données. Elles ont été copiées sur tellement de
sites  de fonds d’écran,  de galeries,  forums et  autres  projets.  Je  n’ai  pas les
ressources  pour  me lancer  là-dedans.  Je  ne  peux  pas  non  plus  exclure  mes
créations futures des prochaines moissons par scans. De plus, les méthodes de
protection comme Glaze me paraissent une piètre solution au problème, je ne suis
pas convaincu. Pas plus que par la perspective d’imposer des filigranes à mes
images…

Ne vous y trompez pas : je n’ai rien contre la technologie des IA en elle-même.On
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la trouve partout en ce moment. Dans le smartphones pour améliorer les photos,
dans les logiciels de 3D pour éliminer le « bruit » des processeurs graphiques,
dans les outils  de traduction [N. de T.  la  présente traduction a en effet  été
réalisée avec l’aide DeepL pour le premier jet], derrière les moteurs de recherche
etc. Les techniques de réseaux neuronaux et d’apprentissage machine sur les jeux
de données s’avèrent très efficaces pour certaines tâches.
Les projets FLOSS (Free Libre and Open Source Software) eux-mêmes comme
GMIC développent leurs propres bibliothèques de réseaux neuronaux. Bien sûr
elles  reposeront  sur  des  jeux  de  données  éthiques.  Comme d’habitude,  mon
problème n’est pas la technologie en elle-même. Mon problème, c’est le mode de
gouvernance et l’éthique de ceux qui utilisent de telles technologies.

Pour ma part, je continuerai à ne pas utiliser d’IA génératives dans mon travail
(Stable  Diffusion,  Dall-E,  Midjourney et  Cie).  Je  les  ai  expérimentées sur  les
médias sociaux par le passé, parfois sérieusement, parfois en étant impressionné,
mais le plus souvent de façon sarcastique .

Je n’aime pas du tout le processus des IA…

Quand je crée une nouvelle œuvre, je n’exprime pas mes idées avec des mots.
Quand je crée une nouvelle œuvre, je n’envoie pas l’idée par texto à mon cerveau.

C’est un mixage complexe d’émotions, de formes, de couleurs et de textures.
C’est comme saisir au vol une scène éphémère venue d’un rêve passager rendant
visite  à  mon cerveau.  Elle  n’a  nul  besoin d’être traduite  en une formulation
verbale. Quand je fais cela, je partage une part intime de mon rêve intérieur. Cela
va au-delà des mots pour atteindre certaines émotions, souvenirs et sensations.
Avec les IA, les IArtistes se contentent de saisir au clavier un certains nombre de
mots-clés pour le thème. Ils l’agrémentent d’autres mots-clés, ciblent l’imitation
d’un artiste ou d’un style. Puis ils laissent le hasard opérer pour avoir un résultat.
Ensuite ils découvrent que ce résultat, bien sûr, inclut des émotions sous forme
picturale, des formes, des couleurs et des textures. Mais ces émotions sont-elles
les leurs ou bien un sous-produit de leur processus ? Quoi qu’il en soit, ils peuvent
posséder ces émotions.

Les IArtistes sont juste des mineurs qui forent dans les œuvres d’art générées
artificiellement, c’est le nouveau Readymade numérique de notre temps. Cette
technologie recherche la productivité au moindre coût et au moindre effort. Je
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pense  que  c’est  très  cohérent  avec  notre  époque.  Cela  fournit  à  beaucoup
d’écrivains des illustrations médiocres pour les couvertures de leurs livres, aux
rédacteurs pour leurs articles, aux musiciens pour leurs albums et aux IArtistes
pour leurs portfolios…

Je comprends bien qu’on ne peut pas revenir en arrière, ce public se sent comme
empuissanté par les IA. Il peut finalement avoir des illustrations vite et pas cher.
Et il va traiter de luddites tous les artistes qui luttent contre ça…

Mais je vais persister ici  à déclarer que personnellement je n’aime pas cette
forme d’art, parce qu’elle ne dit rien de ses créateurs. Ce qu’ils pensent, quel est
leur goût esthétique, ce qu’ils ont en eux-mêmes pour tracer une ligne ou donner
tel coup de pinceau, quelle lumière brille en eux, comment ils masquent leurs
imperfections, leurs délicieuses inexactitudes en les maquillant… Je veux voir tout
cela et suivre la vie des personnes, œuvre après œuvre.

J’espère que vous continuerez à suivre et soutenir mon travail  artistique, les
épisodes de mes bandes dessinées,  mes articles et tutoriels,  pour les mêmes
raisons.

Vous pouvez soutenir la travail de David Revoy en devenant un mécène ou en
parcourant sa boutique.

Échirolles  libérée  !  La
dégooglisation (5)
Voici  aujourd’hui  le  5e  et  dernier  article  que  Nicolas  Vivant  consacre  à  la
dégooglisation de la ville d’Échirolles (si vous avez raté les épisodes précédents).
Maintenant que les outils sont en place, il  est temps d’envisager comment la
mutualisation et la décentralisation conjuguées pourraient ouvrir de nouvelles
perspectives aux citoyens et citoyennes de l’agglomération.
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Le grand absent de ce récit est le travail important entamé sur la réduction de
l’impact environnemental du numérique. C’est un fil conducteur permanent pour
notre action. De nombreuses choses sont faites, mais d’autres décrivent beaucoup
mieux que nous les enjeux, les outils et ce qu’il convient de faire pour avancer.
Leur travail nous sert de guide. J’y reviendrai dans un article (modeste et) dédié.

Voir plus loin pour viser juste
Une vision pour l’avenir, ce n’est pas une prédiction, ni même une prévision. C’est
simplement un axe,  une direction.  C’est  ce qui  permet,  quand deux chemins
existent, de faire un choix. Ce n’est évidemment pas une garantie que ce choix
soit  le  bon  mais  si,  à  chaque  carrefour,  une  direction  existe  qui  aide  à  se
déterminer,  alors  nous  gagnons  en  cohérence,  en  rapidité  de  décision  et,
finalement, en efficacité.

Dans un monde où la dégooglisation serait une réalité, où les logiciels libres
seraient dominants et où transparence et partage des données s’imposeraient
comme une évidence, quel pourrait  être l’étape suivante ? Et quelles pierres
poser,  dès aujourd’hui,  qui tendraient vers cet objectif  et  pourraient orienter
notre action ?

La décentralisation comme facteur de résilience
Historiquement, l’internet public est une architecture décentralisée. C’est même
l’une des raisons de sa création : l’interconnexion de réseaux divers, dans un but
de  coopération.  Même  si  le  récit  d’un  internet  construit  comme  un  réseau
permettant  de résister  à  une attaque nucléaire  est  une légende urbaine,  les
événements récents ont permis de vérifier que la décentralisation était bien l’une
des clés de la résilience des systèmes d’information.

En France, la plupart des accès résidentiels reposent sur Orange, Free, Bouygues
et  SFR.  Quatre  infrastructures  qui,  si  elles  étaient  attaquées,  affecteraient
durablement  nos  communications.  Une  étude  du  RIPE  a  montré  comment
l’internet  ukrainien  résistait  au  black-out  général  malgré  les  nombreuses
dégradations  de  l  »infrastructure.  Le  secret  ?  Une  structure  distribuée,
décentralisée,  et  des  fournisseurs  d’accès  locaux  partout  dans  le  pays.
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L’exemple le plus connu (et l’un des plus anciens) d’un système fédéré est la
messagerie électronique. Les fournisseurs d’adresses e-mail sont innombrables
mais, parce qu’ils ont choisi d’utiliser des protocoles standard, interopérables,
chaque utilisateur peut échanger des messages avec tous les autres. Si l’un des
prestataires techniques disparaît (c’est arrivé plusieurs fois), il ne met pas en
danger l’intégralité du système. La domination d’un acteur, en revanche, parce
qu’elle  repose  sur  la  centralisation  des  ressources  (pensons  à  Gmail),  peut
fragiliser cette construction.

Mais l’angle de la résilience n’est pas le seul qu’il est intéressant d’interroger.

Décentralisation et mutualisation
Dans l’esprit de la plupart de nos décideurs, mutualisation et centralisation vont
de pair, l’un des objectifs d’un effort de mise en commun des moyens étant de
réaliser  des  économies  d’échelle.  Pour  un  certain  nombre  d’applications
centrales,  cette  promesse  est  tenue.  Cependant,  quelques  inconvénients  sont
associés à ce type de projet :

éloignement des organes de décision
perte d’autonomie dans les choix techniques ou politiques
moindre connaissance de l’environnement des utilisateurs
moindre réactivité dans la mise en œuvre des projets
…

Comment articuler coopération (pour une plus grande efficacité dans les projets
transversaux)  et  autonomie  (pour  conserver  une  certaine  liberté  de  choix  et
d’action) ?

En coopérant, des structures indépendantes peuvent créer des réseaux au service
de projets d’envergure, tout en conservant leur autonomie de gestion, d’évolution
et  d’action.  Des  moyens  techniques  existent,  et  elles  sont  très  largement
implantées  dans  les  solutions  libres.  ActivityPub  a  été  officiellement  publié
comme recommandation du W3C le 23 janvier 2018.

Ce standard, qui permet d’interfacer des solutions diverses,  est présent dans
plusieurs des logiciels utilisés par la ville d’Échirolles : Nextcloud (plateforme
collaborative), Peertube (hébergement de vidéos), Mastodon (réseau social) et
WordPress (création de sites web). Ces quatre outils sont de plus en plus utilisés
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par les collectivités territoriales, les ministères et les partenaires de la ville, mais
les  fonctionnalités  de  fédération  sont  rarement  mises  en  œuvre,  en  interne
comme  en  externe.  Pourtant,  les  applications  pourraient  être  nombreuses  :
partage  d’annuaires/de  dossiers  entre  collectivités  (Nextcloud),  meilleure
visibilité de la communication des structures associées (Peertube), création de
sites dans le cadre de projets intercommunaux (WordPress), mise en avant des
actions d’un territoire (Mastodon), etc.

La fédération comme horizon
Au sein d’Alpes Numérique Libre, le collectif de DSI de la région grenobloise
autour des logiciels libres, le sujet est en train de naître, sans concrétisation pour
le moment. La mise en place d’une fédération des acteurs au sein d’un même
territoire géographique pourrait être une première pierre posée, une expérience
intéressante du point de vue de l’action publique dont nous pourrions, peut-être,
tirer des enseignements plus larges.

Les  EPCI  (établissements  publics  de  coopération  intercommunale),  comme le
SITPI ou Grenoble Alpes Métropole dans notre région, pourraient jouer un rôle
moteur dans ce type d’initiative : idéalement positionnés au centre des réseaux
communaux, ils disposent d’une architecture parfaitement adaptée.

L’instance Mastodon colter.social, créée, hébergée et maintenue par le SITPI est,
à  ce  titre,  un  précurseur  intéressant  de  ce  que  pourraient  être  ces
fonctionnements  fédératifs.  Mise  à  disposition  de  l’ensemble  des  collectivités
territoriales, sa modération est assurée par les agents de collectivités qui ne sont
pas forcément adhérentes du syndicat, mais qui ont choisi de coopérer. Des outils
comme Zammad ou Signal (pour des instances plus importantes, pourquoi pas un
serveur Matrix ?) permettent d’organiser efficacement ce travail.

Plusieurs autres systèmes de mutualisation innovants pourraient être imaginés,
alliant la mise à disposition de ressources pour les petites collectivités (un serveur
PeerTube partagé, par exemple) et une fédération avec les structures de taille
plus importante, chacune maintenant sa propre solution.

Nous n’en sommes pas là pour le moment, et nombreuses sont les collectivités qui
reposent sur des solutions hébergées (en mode SaaS), souvent chez des grands
acteurs américains (Google, Microsoft, Amazon…), parce qu’elles n’ont pas les

https://colter.social/@anl
https://grenoble.ninja/anl
https://grenoble.ninja/anl
https://www.sitpi.fr
https://www.sitpi.fr
https://www.grenoblealpesmetropole.fr
https://grenoble.ninja/colter
https://zammad.org
https://signal.org/fr/
https://matrix.org


compétences ou les ressources financières permettant un autre fonctionnement.

Pas toujours très bien structurées, focalisées sur leur transformation numérique,
choisie  ou  subie,  ce  type  de  projet  peut  paraître  bien  éloigné  de  leurs
préoccupations quotidiennes. Mais il me semblait intéressant de faire ce travail
de prospective, comme un horizon vers lequel nous pourrions, individuellement et
collectivement, choisir de tendre.

→ L’épisode 1 (structuration)
→ L’épisode 2 (transformation)
→ L’épisode 3 (solutions)
→ L’épisode 4 (inclusion)
→ L’épisode 5 (vous êtes ici)

***

S o u r c e  i m a g e  :
https://iseremag.fr/actualites/2020-juillet-aout/echirolles-la-cite-plurielle
Auteur : © C. Delcrampe
Description : Vue d’Échirolles, immeubles récents avec passage du tram.

Retrouvez-moi sur Mastodon : https://colter.social/@nicolasvivant

Le  Fediverse  n’est  pas  Twitter,
mais peut aller plus loin
Maintenant que Mastodon a suscité l’intérêt d’un certain nombre de migrants de
Twitter, il  nous semble important de montrer concrètement comment peuvent
communiquer entre eux des comptes de Mastodon, PeerTube, Pixelfed et autres…
c’est ce que propose Ross Schulman dans ce billet de l’EFF traduit pour vous par
Framalang…

 

https://grenoble.ninja/echirolles-liberee-i-structuration
https://grenoble.ninja/echirolles-liberee-ii-transformation
http://grenoble.ninja/echirolles-liberee-i-structuration
http://grenoble.ninja/echirolles-liberee-ii-transformation
https://grenoble.ninja/echirolles-liberee-iii-solutions
https://grenoble.ninja/echirolles-liberee-iv-inclusion
https://iseremag.fr/actualites/2020-juillet-aout/echirolles-la-cite-plurielle
https://colter.social/@nicolasvivant
https://framablog.org/2023/02/17/le-fediverse-nest-pas-twitter-mais-peut-aller-plus-loin/
https://framablog.org/2023/02/17/le-fediverse-nest-pas-twitter-mais-peut-aller-plus-loin/


source : The Breadth of the Fediverse

Traduction Framalang : CLC, Goofy, Henri-Paul

 

L’étendue du Fediverse
par Ross Schulman

Le Washington Post a récemment publié une tribune de Megan McArdle intitulée
: « Twitter pourrait être remplacé, mais pas par Mastodon ou d’autres imitateurs
». L’article explique que Mastodon tombe dans le piège habituel des projets open
source : élaborer une alternative qui a l’air identique et améliore les choses dont
l’utilisateur type n’a rien à faire, tout en manquant des éléments qui ont fait le
succès de l’original. L’autrice suggère plutôt que dépasser Twitter demandera
quelque  chose  d’entièrement  nouveau,  et  d’offrir  aux  masses  quelque  chose
qu’elles ne savaient même pas qu’elles le désiraient.

Nous pensons, contrairement à Megan, que Mastodon (qui fait partie intégrante
du Fediverse) offre en réalité tout cela, car c’est un réseau social véritablement
interopérable  et  portable.  Considérer  que  Mastodon  est  un  simple  clone  de
Twitter revient à oublier que le Fediverse est capable d’être ou de devenir la
plate-forme sociale dont vous rêvez. C’est toute la puissance des protocoles. Le
Fediverse  dans  son  ensemble  est  un  site  de  micro-blogging,  qui  permet  de
partager des photos, des vidéos, des listes de livres, des lectures en cours, et bien
plus encore.

Comme  beaucoup  de  gens  se  font,  comme  Megan,  une  fausse  idée  sur  le
Fediverse, et comme une image vaut mieux qu’un long discours, voyons comment
l’univers plus large d’ActivityPub fonctionne dans la pratique.

Parlons  de  PeerTube.  Il  s’agit  d’un système d’hébergement  de  vidéos,  grâce
auquel les internautes peuvent en suivre d’autres, télécharger des vidéos, les
commenter et les « liker ».
Voici par exemple la page de la chaîne principale du projet open source Blender
et c’est là que vous pouvez vous abonner à la chaîne…

https://www.eff.org/deeplinks/2023/02/breadth-fediverse
https://www.eff.org/about/staff/ross-schulman
https://www.washingtonpost.com/opinions/2023/01/17/twitter-mastodon-replacement-social-media/
https://joinpeertube.org/


Dans cet exemple nous avons créé un compte Mastodon sur l’instance (le serveur)
framapiaf.org. Une fois qu’on clique sur « S’abonner à distance », nous allons sur
le compte Mastodon, à partir duquel il nous suffit de cliquer sur « Suivre » pour
nous permettre de…suivre depuis Mastodon le compte du PeerTube de Blender.

Maintenant, dès que Blender met en ligne une nouvelle vidéo avec PeerTube, la

https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/sabonner-a-blender-par-peertube.png
https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/suivre-avec-mastodon.png


mise à jour s’effectue dans le fil  de Mastodon, à partir duquel nous pouvons
« liker » (avec une icône d’étoile « ajouter aux favoris ») la vidéo et publier un
commentaire.

… de sorte que le « like » et la réponse apparaissent sans problème sur la page de
la vidéo.

https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/blender-compte-sur-Framapiaf.png
https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/comment-on-blender-video.png


Pixelfed est un autre service basé sur ActivityPub prenant la forme d’un réseau
social de partage de photographies. Voici la page d’accueil de Dan Supernault, le
principal développeur.

On peut le suivre depuis notre compte, comme nous venons de le faire avec la
page PeerTube de Blender ci-dessus, mais on peut aussi le retrouver directement
depuis notre compte Mastodon si nous connaissons son nom d’utilisateur.

capture : après recherche du nom d’utilisateur « dansup », mastodon retrouve le
compte pixelfed recherché

Tout comme avec PeerTube, une fois que nous suivons le compte de Dan, ses
images  apparaîtront  dans  Mastodon,  et  les  «  likes  »  et  les  commentaires

https://pixelfed.org/
https://pixelfed.social/dansup
https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/pixelfed.png
https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/search-in-pixelfed.png


apparaîtront aussi dans Pixelfed.

Voilà seulement quelques exemples de la façon dont des protocoles communs, et
ActivityPub en particulier, permettent d’innover en termes de médias sociaux,
Dans le Fediverse existent aussi BookWyrm, une plateforme sociale pour partager
les lectures, FunkWhale, un service de diffusion et partage de musique ainsi que
WriteFreely, qui permet de tenir des blogs plus étendus, pour ne mentionner que
ceux-là.

Ce que garantit le Fediverse, c’est que tous ces éléments interagissent de la façon
dont quelqu’un veut les voir. Si j’aime Mastodon, je peux toujours y voir des
images de Pixelfed même si  elles  sont  mieux affichées  dans  Pixelfed.  Mieux
encore, mes commentaires s’afficheront dans Pixelfed sous la forme attendue.

Les personnes qui  ont migré de Twitter ont tendance à penser que c’est  un
remplaçant  de  Twitter  pour  des  raisons  évidentes,  et  donc  elles  utilisent
Mastodon (ou peut-être micro.blog), mais ce n’est qu’une partie de son potentiel.
La question n’est pas celle du remplacement de Twitter, mais de savoir si ce
protocole peut se substituer aux autres plateformes dans notre activité sur la
toile. S’il continue sur sa lancée, le Fediverse pourrait devenir un nouveau nœud

https://framablog.org/wp-content/uploads/2023/02/photo-de-dansup-sur-mastodon.png
https://joinbookwyrm.com/
https://funkwhale.audio/
https://writefreely.org/
https://micro.blog/


de relations sociales sur la toile, qui engloberait d’autres systèmes comme Tumblr
ou Medium et autres retardataires.

 

Mastodon, c’est chouette
On cause beaucoup de Mastodon en ce moment. Notre dessinateur Gee s’est dit
que c’était le moment pour vous en parler, pas spécialement d’un point de vue
technique, mais juste pour vous dire ce qui lui plaisait dans ce réseau.

On en profite pour vous rappeler qu’il existe un merveilleux guide de découverte
de Mastodon (créé collaborativement par des mastonautes) si  vous voulez en
savoir plus

Sachez que Gee sera présent au Capitole du Libre avec la team Framasoft  à
Toulouse ce week-end ! Il y dédicacera les bouquins suivants :

Le tout nouveau Bastards, Inc — Le Guide du connard professionnel avec
son ami Pouhiou
Working Class Heroic Fantasy
GKND, l’intégrale
Grise Bouille, Tome V
Les aventures inutiles de Superflu
Une Auberge dans la tempête

Viendez beaucoup !

Mastodon, c’est pouet chouette
Avec le rachat de Twitter par Elon Musk, une nouvelle vague d’arrivées a atteint
Mastodon, le réseau de microblog libre et décentralisé.

https://framablog.org/2022/11/18/29098/
https://jardin.louisderrac.com/1%20M%C3%A9moire%20num%C3%A9rique/1.%20Num%C3%A9rique/Num%C3%A9rique%20alternatif/Guide%20mastodon/Guide%20de%20d%C3%A9couverte%20de%20Mastodon%20%28et%20du%20F%C3%A9divers%29.html
https://jardin.louisderrac.com/1%20M%C3%A9moire%20num%C3%A9rique/1.%20Num%C3%A9rique/Num%C3%A9rique%20alternatif/Guide%20mastodon/Guide%20de%20d%C3%A9couverte%20de%20Mastodon%20%28et%20du%20F%C3%A9divers%29.html
https://2022.capitoledulibre.org/
https://editions.ptilouk.net/connardpro/
https://editions.ptilouk.net/wchf/
https://editions.ptilouk.net/gknd/
https://editions.ptilouk.net/gb05/
https://editions.ptilouk.net/superflu/
https://editions.ptilouk.net/auberge/


Je ne doute pas que la vague retombera, à commencer parce que Mastodon ne
vous manipule pas pour vous rendre accro à son utilisation.

Ça fait  partie des choses que j’aime sur Mastodon :  un design qui  tente de
désamorcer les comportements malveillants.



Je pourrais aussi vous parler des CW, les « content warning » (avertissement sur
le contenu) qui permettent de masquer un message en précisant juste le sujet en
clair.

On peut également flouter les images par défaut, ce qui permet par exemple de
commenter une image de film contenant un spoiler en prévenant les gens avant
un clic malencontreux.



« Not Safe For Work », ne regardez pas ça au boulot.

Alors bien sûr, ce design qui se veut apaisé (et apaisant) implique aussi de se
défaire de certains réflexes de Twitter…

En même temps,  qu’est-ce  que c’est  reposant,  même à  un niveau purement
technique.



Même les liens sur lesquels vous cliquez ne vous pistent pas, encore une fois
contrairement à Twitter.

Après, Mastodon n’est pas non plus un havre de paix et de tranquillité. Le côté
microblog encourage toujours les  prises de bec et  la  recherche de la  bonne
réplique ciselée, au lieu des débats sereins. Même avec une limite de caractères
plus haute que sur Twitter.



On fait également souvent le reproche qu’il n’y a pas d’outil intégré pour faire un
« thread », un fil de message continu (il faut répondre manuellement à chaque
message).

Pour finir,  je ne peux m’empêcher de vous parler de ce que je préfère dans
Mastodon, sans aucun doute la killer feature la plus disruptive #StartUpNation,
face à laquelle Twitter ne pourra jamais rivaliser : les messages s’y appellent des
« pouets ».



Oui je sais, la dernière version remplace « pouet ! » par « publier », mais ça
restera toujours des pouets dans mon cœur. #TeamPouet

Crédit : Gee (Creative Commons By-Sa)

Et  nous  vous  rappelons  qu’il  existe  un  merveilleux  guide  de  découverte  de
Mastodon et du fédiverse pour vous accompagner sur ce sujet !

De la friture sur le Fediverse ?
Nous vous avons proposé déjà trois articles qui font écho à l’actualité récente

autour de Mastodon en voici un 4e, celui d’Aral Balkan, traduit pour vous par
Framalang. Le héraut du SmallWeb insiste avec humour sur un point en effet
crucial : la taille géante de certaines instances, due à la conception technique
même du Fédiverse, risque d’être problématique…

Donc, après :

https://grisebouille.net/
https://publish.obsidian.md/louisderrac/0+m%C3%A9moire+num%C3%A9rique/01+Num%C3%A9rique/Alternatives+num%C3%A9riques/Guide+mastodon/Guide+de+d%C3%A9couverte+de+Mastodon+(et+du+F%C3%A9divers)
https://publish.obsidian.md/louisderrac/0+m%C3%A9moire+num%C3%A9rique/01+Num%C3%A9rique/Alternatives+num%C3%A9riques/Guide+mastodon/Guide+de+d%C3%A9couverte+de+Mastodon+(et+du+F%C3%A9divers)
https://framablog.org/2022/11/13/de-la-friture-sur-le-fediverse/
https://framablog.org/?s=aral+Balkan


Un article bien informé d’analyse par Olivier « Affordance » Ertzscheid Le
mastodonte et l’oiseau bleu
Un billet de Benjamin Bellamy Le Fédivers est tellement plus grand que
Mastodon
Une traduction de l’article de Hugh Rundle Mastodon, fin de (première)
partie ?

Voici Is the fediverse about to get Fryed ?

Traduction Framalang :  Claire, Fabrice, goofy, Henri-Paul, jums

Le Fédiverse va-t-il stephenfrire ?
(Ou « Pourquoi chaque pouet est aussi potentiellement une attaque par déni de
service »)

par Aral Balkan

Stephen Fry est une célébrité outre-Manche  :  écrivain,  humoriste,  acteur et
vedette de la TV (sa page Wikipédia)

 

Stephen est  un  gros  poisson  dans  une  petite  mare  (oui,  j’en  ai  d’autres  en
réserve).

Attention : le Fédivers est sur le point de frire. Stephen Fry(re) bien sûr.

À la suite du récent rachat de Twitter par un milliardaire proto-fasciste immature,

des gens ont fui1 vers le Fédiverse2. Parmi eux, certains avaient, au moins sur
Twitter, des millions de followers, comme Greta Thunberg et, plus récemment,

https://affordance.framasoft.org/2022/11/le-mastodonte-et-loiseau-bleu/
https://affordance.framasoft.org/2022/11/le-mastodonte-et-loiseau-bleu/
https://framablog.org/2022/11/11/le-fedivers-est-tellement-plus-grand-que-mastodon/
https://framablog.org/2022/11/11/le-fedivers-est-tellement-plus-grand-que-mastodon/
https://framablog.org/2022/11/12/mastodon-fin-de-premiere-partie/
https://framablog.org/2022/11/12/mastodon-fin-de-premiere-partie/
https://ar.al/2022/11/09/is-the-fediverse-about-to-get-fryed-or-why-every-toot-is-also-a-potential-denial-of-service-attack/
https://framablog.org/wp-content/uploads/2022/11/stephen-fry-mastodon-banner.png
https://fr.wikipedia.org/wiki/Stephen_Fry
https://www.stephenfry.com/
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-1-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-2-33752
https://mastodon.nu/@gretathunberg


Stephen Fry3

— Eh bien, c’est sûrement une bonne chose, non ? Tout le monde va parler du
Fédiverse, de la décentralisation, et peut-être même de ce Small Web dont tu
parles tout le temps, Aral, non ?

Eh bien, oui et non… Trop de bonnes choses tue les bonnes choses. Et, dans le
Fédiverse actuel, les bonnes choses seraient les « comptes populaires ». En fait,
cela pourrait bien être fatal (pour les instances Mastodon). Je vais essayer de
détailler dans cet article ce que je veux dire en prenant mon propre compte
comme exemple.

Comment tuer un Mastodon(te)
(indice : en étant bavard quand vous êtes populaire)

Inutile de le préciser, je ne suis pas une célébrité.
Et pourtant, dans le Fédiverse, je me retrouve dans une situation un peu unique
dans laquelle :

1. J’ai ma propre instance Mastodon, juste pour moi4.

2. Je suis suivi par pas mal de personnes. Plus de 22 000, pour être précis5.
3. Je suis beaucoup de personnes, et j’aime vraiment avoir des conversations avec
elles (je pense que c’est ce que les jeunes branchés appellent « l’engagement »).

Malheureusement,  la  combinaison  de  ces  trois  facteurs  a  créé  la  tempête

parfaite6, ce qui veut dire que désormais, chaque fois que je poste quelque chose
qui suscite beaucoup d’engagement, je finis par conduire une attaque par déni de
service contre moi-même.

Mastodon : déni de service en tant que service ?
Hier, c’était mon anniversaire.
Et, bien sûr, j’ai posté sur ce sujet depuis mon instance Mastodon.

https://mastodonapp.uk/@stephenfry
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-3-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-4-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-5-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-6-33752
https://fr.wikipedia.org/wiki/Attaque_par_d%C3%A9ni_de_service
https://fr.wikipedia.org/wiki/Attaque_par_d%C3%A9ni_de_service


J’ai eu pas mal de réponses. Et, pour être poli, j’ai commencé à répondre à tout le
monde avec des messages de remerciements. Oh non, mon pauvre naïf ! Qu’est-ce
que tu n’avais pas fait ?

Je vais  laisser mon ami Hugo Gameiro,  qui  gère masto.host  et  héberge mon

instance, expliquer ce qui s’est passé ensuite7 :

Vous avez beaucoup d’engagement et cela sollicite beaucoup Sidekiq8.

Prenez, par exemple, votre message d’anniversaire. En plus de demander à des
milliers de serveurs de traiter votre demande de réalisation (on appelle ça des
« jobs ») pour propager votre message (pour 23 000 abonnés, disons 3 000
serveurs), votre serveur au moment de la création de votre message va créer 3
000 jobs Sidekiq. Et comme votre Sidekiq n’a que 12 threads, traiter 3 000 jobs
va prendre du temps puisqu’il ne peut en traiter que 12 à la fois.
Ensuite, pour chaque réponse à ce message, 3 000 jobs sont à nouveau créés,
afin que vos abonnés puissent voir  votre réponse sans avoir  à changer de

https://framablog.org/wp-content/uploads/2022/11/aral_bday-toot.png
https://hugo.gameiro.pt/
https://masto.host/
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-7-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-8-33752


serveur ou aller sur votre profil. Et puis, si vous répondez à votre réponse, 3
000 jobs supplémentaires sont créés, etc.
Si vous répondez aux 100 réponses que vous avez reçues en 10 minutes (en
supposant que l’estimation de mon nombre de serveurs est  correcte),  vous
créez 300 000 jobs Sidekiq. C’est pour cela que ça bouchonne.

Mais qu’est-ce que tout cela veut bien dire, si on omet le jargon technique ?
Eh bien, que je parlais trop en étant trop connu de tous.

Voilà à quoi ressemble un embouteillage sur Mastodon.

Alors, quelle est la solution ?
Eh bien, il n’y a qu’une chose à faire quand vous vous retrouvez dans ce pétrin :

https://framablog.org/wp-content/uploads/2022/11/sidekiq-stats-during-my-birthday-post.png


agrandir votre instance Mastodon9. Le problème ? Ça commence à coûter cher.

Avant la dernière migration de Twitter10, je payais environ 280 €/an (un peu plus
de 20 €/mois) pour mon instance Mastodon grâce à un partenariat que j’avais
avec Hugo depuis le début. Cette semaine, je l’ai agrandie avec un plan à 50
€/mois.  Et  ce  n’est  toujours  pas  assez,  comme  le  montre  mon  message
d’anniversaire,  donc Hugo a gentiment suggéré de me proposer un plan sur
mesure.
Le problème n’est pas résolu pour autant, il est juste repoussé (sauf si cet article
énerve tout le monde, bien sûr).
Heureusement, comme j’ai ma propre instance, la seule personne pénalisée par
cette dépense supplémentaire, c’est moi. Mais que se serait-il passé si j’étais sur
une instance publique gérée par quelqu’un d’autre ?

Tu déconnes, Elon ?

Si Elon Musk voulait détruire mastodon.social, l’instance phare de Mastodon, il

lui suffirait de s’y inscrire11.
Heureusement, Elon n’est pas assez intelligent pour ça.

Je plaisante, bien sûr… Eugen bannirait très probablement son compte dès qu’il le
verrait. Mais ça illustre un problème : Elon est facile à bannir. Stephen Fry l’est
beaucoup moins.  C’est un véritable trésor national  pour nous tous.  On ne le
bannit pas comme ça.
Et pourtant, Stephen peut lui aussi (bien qu’involontairement) coûter très cher
aux gens qui  gèrent des instances Mastodon, simplement en rejoignant l’une

d’elles12..
La solution, pour Stephen tout du moins, est simple : il devrait gérer sa propre
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instance personnelle.

Ou demander à quelqu’un de le faire à sa place, comme je le fais13.
Gérer sa propre instance apporterait aussi à Stephen un autre bénéfice : il serait
automatiquement  vérif ié.  Après  tout,  si  vous  parlez  à,  mettons,
@stephen@social.stephenfry.com,  vous  pouvez  être  certain  que c’est  bien  lui
parce que vous savez qu’il gère son propre domaine.

Des instances personnelles à la rescousse
Mon discours au Parlement européen sur les problèmes avec la Big Tech et les
approches différentes que proposent Mastodon, le Fédiverse, et le Small Web.

— Attends, je suis largué… Tu ne viens pas de dire que les instances personnelles
étaient une partie du problème ?
— Oui et non : elles le sont et elles ne devraient pas l’être.

Si ActivityPub (le protocole) et Mastodon (un serveur qui adhère à ce protocole)
avaient  été  conçus  pour  promouvoir  la  décentralisation,  alors  avoir  plus
d’instances sur le réseau ne serait pas un problème. En fait, ça serait même le
signe d’un réseau décentralisé sain.
Cependant, ActivityPub et Mastodon ont été conçus de la même manière que la
Big  Tech  /  Big  Web  :  pour  encourager  des  services  qui  hébergent  le  plus

d’utilisateurs14 possible.
Cette architecture est à la fois complexe (ce qui la rend difficile et coûteuse à
héberger) et très efficace pour la Big Tech (où les choses sont centralisées et
passent  à  l’échelle  verticalement,  et  où  le  but  est  d’avoir  /  de  contrôler  /
d’exploiter autant d’utilisateurs que possible).
Dans la Big Tech, le coût initial pour passer à l’échelle est subventionné par de
nombreuses sociétés de capital-risque (des personnes riches investissant dans de
nouveaux business d’extraction et d’exploitation – ce que la Silicon Valley appelle
des startups – dans le but de devenir encore plus riches), et ça mène à ces silos

géants15 que sont aujourd’hui les Google, Facebook et Twitter.
Toutefois,  à  la  différence de la  Big  Tech,  le  but  avoué du Fédiverse  est  de
décentraliser les choses, pas de les centraliser. Du coup, comment pourrions-nous
atteindre l’opposé des buts de la Big Tech en adoptant leurs architectures de base
?
Lorsque vous adoptez le design de quelque chose, vous héritez aussi des critères

https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-13-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-14-33752
https://framablog.org/2024/01/16/ateliers-solarpunk-upload-cest-parti/#easy-footnote-bottom-15-33752


de réussite qui ont mené à ce design. Si ces critères de réussite ne correspondent
pas à vos objectifs, vous avez un sacré problème.
Pour le dire plus simplement :
N’adoptez pas les critères de réussite de la Big Tech, sinon vous deviendrez la Big
Tech.

Ce n’est pas la taille qui compte
Aujourd’hui, il y a une équivalence entre la taille de mastodon.social (l’instance
gérée par Eugen) et le succès de Mastodon (le logiciel créé par Eugen). C’est très
dangereux. Plus mastodon.social grossit, plus il va ressembler à Twitter.
Je peux presque vous entendre crier : « Mais Aral, c’est fédéré ! Au moins, il n’y a
pas de verrous sur mastodon.social ! ».
Et c’est vrai.
Vous savez ce qui est également fédéré ? L’e-mail.
Avez-vous déjà entendu parler de cette petite et vieille instance appelée Gmail ?
(Ou peut-être les termes « adopte, étend, étouffe » ?)
Savez-vous ce qui arrive à votre e-mail si Google déclare (à tort ou à raison) que
vous êtes un spam ? Personne ne voit votre e-mail.
Vous  savez  ce  qui  se  passe  si  mastodon.social  bloque  votre  instance  ?  Des
centaines de milliers de gens (bientôt des millions ?) ne pourront plus décider
d’afficher ou non vos messages.
Que se passe-t-il quand votre instance bloque mastodon.social ? Absolument rien.
C’est un réel déséquilibre des puissances.

La décentralisation commence par soi-même
Mastodon est non-lucratif, et je n’ai pas de raison de croire qu’Eugen n’ait pas les
meilleures intentions du monde. Et pourtant, la décentralisation commence par se
décentraliser soi-même.
C’est dans l’intérêt du Fédiverse que mastodon.social donne le bon exemple en
limitant sa taille volontairement.
En  fait,  ça  devrait  même  être  intégré  au  logiciel.  Les  instances  Mastodon
devraient être empêchées de croître au-delà d’une certaine taille. Les instances
qui sont déjà trop grosses devraient avoir des moyens d’encourager les gens à
migrer vers des plus petites.
En tant que communauté, nous devrions aborder les grandes instances comme
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des tumeurs : comment pouvons-nous les détruire pour qu’elles ne soient plus un
danger pour l’organisme ?
En poussant ce raisonnement, on arrive au concept du Small Web, un internet où
nous possédons et maîtrisons notre propre lieu (ou nos propres lieux).

Cliquez sur l’image pour voir une vidéo (sur aperi.tube, une instance PeerTube) :
Aral expliquant ce qu’est pour lui le Small Web

Small is beautiful! (Petit c’est mieux) (octobre 2022) : Qu’est-ce que le Small
Web et pourquoi en avons-nous besoin ?

 

Cui-cui ?
Je ne dis pas que les protocoles et applications actuels du Fédiverse peuvent,

vont, ou même devraient évoluer vers le Small Web16. Pour l’instant, le Fédiverse
est un palliatif inestimable qui fournit un lieu plus sûr que les fosses septiques
centralisées de la Silicon Valley.

Le  temps que durera  le  palliatif  dépendra  de  notre  capacité  à  résister  à  la
centralisation. Les designs des serveurs et des protocoles qui incitent au passage
à l’échelle vertical ne rendront pas forcément cette tâche plus facile. Et pourtant,
il y a des moyens de pression sociaux que nous pouvons utiliser pour contrer leurs
effets.

La dernière chose qu’on souhaite, c’est qu’une poignée de Zuckerbergs au petit
pied gouvernent le Fédiverse. Ou pire encore, que vous deveniez vous-même un
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de ces mini-Zuckerbergs.

J’aime le fait que le Fédiverse existe. Et j’ai le plus grand respect pour les efforts
gargantuesques qui lui sont dédiés. Mais je suis aussi très préoccupé par les
décisions prises en termes d’architecture qui incitent à la centralisation, et non à
la décentralisation. Je nous implore de reconnaître cela, pour limiter les risques
du mieux que nous le pouvons, pour nous efforcer d’apprendre de nos erreurs, et
pour faire encore mieux demain.
Gens d’ActivityPub et de Mastodon :
Considérez-moi comme votre canari dans une mine de charbon…
« Cui-cui ! Cui-cui ! Cui-cui ! »

 

*Si vous souhaitez soutenir la Small Technology Foundation, qui est sans but
lucratif : https://small-tech.org/fund-us

Mastodon,  fin  de  (première)
partie ?
L’afflux récent d’inscriptions sur Mastodon, sous forme de vague inédite de cette
ampleur, a largement retenti dans les médias.

Beaucoup se sont penchés sur le réseau social fédéré avec une curiosité nouvelle,

pour expliquer (parfois de façon maladroite ou fragmentaire, mais c’est habituel17)
de quoi il retourne aux nombreux « migrants » qui ont réagi vivement à la prise
de contrôle de l’oiseau bleu par E. Musk.

L’événement, car c’en est un tant les réseaux sociaux sont devenus un enjeu
crucial, a suscité, et c’est tout à fait sain, beaucoup d’interrogations, mais souvent
selon une seule perspective : « Vous venez de l’oiseau qui a du plomb dans l’aile,
que  pouvez-vous  trouver  et  que  devez-vous  craindre  en  vous  inscrivant  sur
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Mastodon ? ». Et en effet cela répond plus ou moins à une forte demande.

Cependant il nous est apparu intéressant  d’adopter le temps d’un article une
sorte de contre-champ : « que peuvent espérer ou redouter les mastonautes (ben
oui on peut les appeler ainsi) avec de massives nouvelles arrivées ? »

C’est  ce que propose d’analyser Hugh Rundle dans le  billet  que nous avons
traduit  ci-dessous.  Il  connaît  bien Mastodon,  dont  il  administre  une instance
depuis plusieurs années. Sa position pourra sembler exagérément pessimiste, car
il estime qu’il faudra faire le deuil de Mastodon tel qu’on l’a connu depuis les
débuts du Fédiverse. Qui sait ce qu’apporteront les prochains mois à la fédération
de serveurs minuscules ou obèses qui par leur interconnexion fédèrent des êtres
humains, hors de portée du capitalisme de surveillance ? Comme d’habitude, les
commentaires sont ouverts et modérés.

Article original sur le blog de l’auteur : Mastodon’s Eternal September begins

Licence CC BY 4.0

L’éternel  septembre  de  Mastodon
commence…
par Hugh Rundle

 

Plus personne n’y va. Il y a trop de monde.
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Yogi Berra, et alii

Cette  fois,  on  dirait  bien  que  c’est  arrivé.  Alors  que  les  sites  d’information
commençaient à annoncer qu’Elon Musk avait finalisé l’achat de Twitter, l’éternel
septembre du Fediverse – espéré et redouté en proportions égales par sa base
d’utilisateurs existante – a commencé.

Nous avons déjà connu des vagues de nouvelles arrivées – la plus récente au
début de cette année, lorsque Musk a annoncé son offre d’achat – mais ce qui se
passe depuis une semaine est différent, tant par son ampleur que par sa nature. Il
est clair qu’une partie non négligeable des utilisateurs de Twitter choisissent de
se désinscrire en masse, et beaucoup ont été dirigés vers Mastodon, le logiciel le
plus célèbre et le plus peuplé du Fediverse.

Deux types de fêtes
À Hobart, à la fin des années 1990, il y avait essentiellement trois boîtes de nuit.
Elles étaient toutes plus ou moins louches, plus ou moins bruyantes, mais les gens
y allaient parce que c’était là que les autres se trouvaient – pour s’amuser avec
leurs amis, pour attirer l’attention, pour affirmer leur statut social, etc. Ça, c’est
Twitter.

J’avais un ami qui vivait dans une colocation au coin d’un de ces clubs populaires.
Il organisait des fêtes à la maison les week-ends. De petites fêtes, juste entre amis
avec quelques amis d’amis. Ça, c’est le Fediverse.

Déferlement
Pour ceux d’entre nous qui utilisent Mastodon depuis un certain temps (j’ai lancé
mon propre serveur Mastodon il y a 4 ans), cette semaine a été accablante. J’ai
pensé à des métaphores pour essayer de comprendre pourquoi j’ai trouvé cela si
bouleversant.

C’est censé être ce que nous voulions, non ? Pourtant, ça ressemble à autre
chose.  Comme  lorsque  vous  êtes  assis  dans  un  wagon  tranquille,  discutant
doucement avec quelques amis, et qu’une bande entière de supporters de football
monte  à  la  gare  de  Jolimont  après  la  défaite  de  leur  équipe.  Ils  n’ont  pas
l’habitude de prendre le train et ne connaissent pas le protocole. Ils supposent
que tout le monde dans le train était au match ou du moins suit le football. Ils se
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pressent aux portes et se plaignent de la configuration des sièges.

Ce n’est pas entièrement la faute des personnes de Twitter. On leur a appris à se
comporter d’une certaine manière. À courir après les likes et les retweets. À se
mettre en valeur. À performer. Tout ce genre de choses est une malédiction pour
la plupart des personnes qui étaient sur Mastodon il y a une semaine. C’est en
partie la raison pour laquelle beaucoup sont venues à Mastodon en premier lieu, il
y a quelques années.

Cela signifie qu’il s’est produit un choc culturel toute la semaine, pendant qu’une
énorme déferlement de tweetos descendait sur Mastodon par vagues de plus en
plus importantes chaque jour. Pour les utilisateurs de Twitter, c’est comme un
nouveau monde déroutant, tandis qu’ils font le deuil de leur ancienne vie sur
Twitter. Ils se qualifient de « réfugiés », mais pour les habitants de Mastodon,
c’est comme si un bus rempli de touristes de Kontiki venait d’arriver, et qu’ils se
baladaient en hurlant et en se plaignant de ne pas savoir comment commander le
service d’étage. Nous aussi, nous regrettons le monde que nous sommes en train
de perdre.

Viral
Samedi soir, j’ai publié un billet expliquant deux ou trois choses sur l’histoire de
Mastodon concernant la gestion des nœuds toxiques sur le réseau. Puis tout s’est
emballé. À 22 heures, j’avais verrouillé mon compte pour exiger que les abonnés
soient approuvés et mis en sourdine tout le fil de discussion que j’avais moi-même
créé.

Avant novembre 2022, les utilisateurs de Mastodon avaient l’habitude de dire
pour blaguer que vous étiez « devenu viral » si vous obteniez plus de 5 repouets
ou étoiles sur un post.

Au cours d’une semaine moyenne, une ou deux personnes pouvaient suivre mon
compte. Souvent, personne ne le faisait. Et voilà que mon message recevait des
centaines d’interactions. Des milliers. J’ai reçu plus de 250 demandes de suivi
depuis lors – tellement que je ne peux pas supporter de les regarder, et je n’ai
aucun critère pour juger qui accepter ou rejeter. En début de semaine, je me suis
rendu  compte  que  certaines  personnes  avaient  crossposté  mon  billet  sur  le
Mastodon sur Twitter. Quelqu’un d’autre en avait publié une capture d’écran sur



Twitter.

Personne n’a pensé à me demander si je le voulais.

Pour les utilisateurs d’applications d’entreprise comme Twitter ou Instagram, cela
peut ressembler à de la vantardise. Le but n’est-il pas de « devenir viral » et
d’obtenir un grand nombre d’abonnés ? Mais pour moi, c’était autre chose. J’ai eu
du mal à comprendre ce que je ressentais, ou à trouver le mot pour le décrire. J’ai
finalement réalisé lundi que le mot que je cherchais était “traumatique”.

En octobre, j’avais des contacts réguliers avec une douzaine de personnes par
semaine sur Mastodon, sur 4 ou 5 serveurs différents. Soudain, le fait que des
centaines de personnes demandent (ou non) à se joindre à ces conversations sans
s’être acclimatées aux normes sociales a été ressenti comme une violation, une
agression. Je sais que je ne suis pas le seul à avoir ressenti cela.

Le fait  que tous les administrateurs de serveurs Mastodon que je connais,  y
compris moi-même, aient été soudainement confrontés à un déluge de nouveaux
inscrits, de demandes d’inscription (s’ils n’avaient pas d’inscription ouverte), puis
aux inévitables surcharges des serveurs, n’a probablement pas aidé. Aus.social a
cédé sous la pression, se mettant hors ligne pendant plusieurs heures alors que
l’administrateur essayait désespérément de reconfigurer les choses et de mettre à
niveau  le  matériel.  Chinwag a  fermé temporairement  les  inscriptions.  Même
l’instance phare mastodon.social publiait des messages plusieurs heures après
leur envoi, les messages étant créés plus vite qu’ils ne pouvaient être envoyés.
J’observais  nerveusement  le  stockage  des  fichiers  sur  ausglam.space  en  me
demandant si j’arriverais à la fin du week-end avant que le disque dur ne soit
plein, et je commençais à rédiger de nouvelles règles et conditions d’utilisation
pour le serveur afin de rendre explicites des choses que « tout le monde savait »
implicitement parce que nous pouvions auparavant acculturer les gens un par un.

Consentement
Jusqu’à cette semaine, je n’avais pas vraiment compris – vraiment apprécié – à
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quel point les systèmes de publication des entreprises orientent le comportement
des gens. Twitter encourage une attitude très extractive de la part de tous ceux
qu’il  touche.  Les  personnes  qui  ont  republié  mes  articles  sur  Mastodon  sur
Twitter n’ont pas pensé à me demander si j’étais d’accord pour qu’ils le fassent.
Les bibliothécaires qui s’interrogent bruyamment sur la manière dont ce “nouvel”
environnement de médias sociaux pourrait être systématiquement archivé n’ont
demandé à personne s’ils souhaitaient que leurs pouets sur le Fediverse soient
capturés et stockés par les institutions gouvernementales. Les universitaires qui
réfléchissent  avec enthousiasme à  la  manière  de reproduire  leurs  projets  de
recherche sur Twitter sur un nouveau corpus de pouets “Mastodon” n’ont pas
pensé à se demander si nous voulions être étudiés par eux. Les personnes créant,
publiant et demandant des listes publiques de noms d’utilisateurs Mastodon pour
certaines catégories de personnes (journalistes, universitaires dans un domaine
particulier, activistes climatiques…) ne semblaient pas avoir vérifié si certaines de
ces personnes se sentait en sécurité pour figurer sur une liste publique. Ils ne
semblent pas avoir pris en compte le fait qu’il existe des noms pour le type de
personne  qui  établit  des  listes  afin  que  d’autres  puissent  surveiller  leurs
communications. Et ce ne sont pas des noms sympathiques.

Les outils, les protocoles et la culture du Fediverse ont été construits par des
féministes trans et queer. Ces personnes avaient déjà commencé à se sentir mises
à l’écart de leur propre projet quand des personnes comme moi ont commencé à y
apparaître  il  y  a  quelques  années.  Ce  n’est  pas  la  première  fois  que  les
utilisateurs de Fediverse ont dû faire face à un changement d’état significatif et à
un sentiment  de perte.  Néanmoins,  les  principes  de base ont  été  maintenus
jusqu’à  présent  :  la  culture et  les  systèmes techniques ont  été  délibérément
conçus  sur  des  principes  de  consentement,  d’organisation  et  de  sécurité
communautaires. Bien qu’il  y ait certainement des améliorations à apporter à
Mastodon  en  termes  d’outils  de  modération  et  de  contrôle  plus  fin  des
publications,  elles  sont  en  général  nettement  supérieures  à  l’expérience  de
Twitter. Il n’est guère surprenant que les personnes qui ont été la cible de trolls
fascistes  pendant  la  plus  grande  partie  de  leur  vie  aient  mis  en  place  des
protections contre une attention non désirée lorsqu’elles ont créé une nouvelle
boîte à outils pour médias sociaux. Ce sont ces mêmes outils et paramètres qui
donnent  beaucoup  plus  d’autonomie  aux  utilisateurs  qui,  selon  les  experts,
rendent Mastodon « trop compliqué ».



Si  les  personnes  qui  ont  construit  le  Fediverse  cherchaient  généralement  à
protéger les utilisateurs, les plateformes d’entreprise comme Twitter cherchent à
contrôler leurs utilisateurs. Twitter revendique la juridiction sur tout le « contenu
» de la plateforme. Les plaintes les plus vives à ce sujet proviennent de personnes
qui veulent publier des choses horribles et qui sont tristes lorsque la bureaucratie
de Twitter finit, parfois, par leur dire qu’elles n’y sont pas autorisées. Le vrai
problème de  cet  arrangement,  cependant,  est  qu’il  modifie  ce  que  les  gens
pensent du consentement et du contrôle de nos propres voix. Les universitaires et
les publicitaires qui souhaitent étudier les propos, les graphiques sociaux et les
données  démographiques  des  utilisateurs  de  Twitter  n’ont  qu’à  demander  la
permission à la société Twitter. Ils peuvent prétendre que, légalement, Twitter a
le droit de faire ce qu’il veut de ces données et que, éthiquement, les utilisateurs
ont donné leur accord pour que ces données soient utilisées de quelque manière
que ce soit lorsqu’ils ont coché la case « J’accepte » des conditions de service. Il
s’agit bien sûr d’une idiotie complète (les Condition Générales d’Utilisation sont
impénétrables, changent sur un coup de tête, et le déséquilibre des pouvoirs est
énorme),  mais  c’est  pratique.  Les  chercheurs  se  convainquent  donc  qu’ils  y
croient, ou bien ils s’en fichent tout simplement.

Cette attitude a évolué avec le nouvel afflux. On proclame haut et fort que les
avertissements de contenu sont de la censure, que les fonctionnalités qui ont été
délibérément non mises en œuvre pour des raisons de sécurité de la communauté
sont « manquantes » ou « cassées », et que les serveurs gérés par des bénévoles
qui contrôlent qui ils autorisent et dans quelles conditions sont « excluants ».
Aucune considération n’est donnée à la raison pour laquelle les normes et les
possibilités de Mastodon et du Fediverse plus large existent, et si l’acteur contre
lequel elles sont conçues pour se protéger pourrait être vous. Les gens de Twitter
croient au même fantasme de « place publique » que la personne qu’ils sont
censés  fuir.  Comme  les  Européens  du  quatorzième  siècle,  ils  apportent  la
contagion avec eux lorsqu’ils fuient.



Anarchisme
L’ironie de tout cela est  que mon « fil  de discussion viral  » était  largement
consacré  à  la  nature  anarchiste  et  consensuelle  du  Fediverse.  Beaucoup  de
nouveaux arrivants ont vu très vite que les administrateurs de leurs serveurs se
battaient héroïquement pour que tout fonctionne, et ont donné de l’argent ou se
sont inscrits sur un compte Patreon pour s’assurer que les serveurs puissent
continuer à fonctionner ou être mis à niveau pour faire face à la charge. Les
administrateurs  se  sont  envoyés  des  messages  de  soutien  privés  et  publics,
partageant des conseils et des sentiments de solidarité. Les anciens partageaient
des  #FediTips  pour  aider  à  orienter  les  comportements  dans  une  direction
positive. Il s’agit, bien sûr, d’entraide.

C’est très excitant de voir autant de personnes expérimenter des outils sociaux en
ligne  anarchistes.  Les  personnes  intelligentes  qui  ont  conçu  ActivityPub  et
d’autres protocoles et  outils  Fediverse l’ont  fait  de manière à échapper à la
prédation monopolistique. Le logiciel est universellement libre et open source,
mais les protocoles et les normes sont également ouverts et extensibles. Alors que
beaucoup seront heureux d’essayer de reproduire ce qu’ils connaissent de Twitter
– une sorte de combinaison de LinkedIn et d’Instagram, avec les 4chan et #auspol
toujours menaçants – d’autres exploreront de nouvelles façons de communiquer
et de collaborer. Nous sommes, après tout, des créatures sociales. Je suis surpris
de  constater  que  je  suis  devenu  un  contributeur  régulier  (comme  dans  «
contributeur au code » �) à Bookwyrm, un outil  de lecture sociale (pensez à
GoodReads) construit sur le protocole ActivityPub utilisé par Mastodon. Ce n’est

https://framablog.org/wp-content/uploads/2022/11/pas-a-vendre-1.png
https://joinbookwyrm.com/


qu’une des nombreuses applications et idées dans le Fediverse élargi. D’autres
viendront, qui ne seront plus simplement des « X pour Fedi » mais plutôt de
toutes nouvelles idées. Alors qu’il existe déjà des services commerciaux utilisant
des systèmes basés sur ActivityPub, une grande partie des nouvelles applications
seront probablement construites et exploitées sur la même base d’entraide et de
volontariat qui caractérise actuellement la grande majorité du Fediverse.

Chagrin
Beaucoup de personnes ont  été  enthousiasmées par  ce qui  s’est  passé cette
semaine. Les nouveaux arrivants ont vu les possibilités du logiciel social fédéré.
Les anciens ont vu les possibilités de la masse critique.

Mais il est important que ce ne soit pas la seule chose qu’on retienne du début de
novembre 2022. Mastodon et le reste du Fediverse peuvent être très nouveaux
pour ceux qui sont arrivés cette semaine, mais certaines personnes œuvrent et
jouent dans le Fediverse depuis presque dix ans. Il existait déjà des communautés
sur le Fediverse, et elles ont brusquement changé pour toujours.

J’ai été un utilisateur relativement précoce de Twitter, tout comme j’ai été un
utilisateur relativement  précoce de Mastodon.  J’ai  rencontré certains  de mes
meilleurs amis grâce à Twitter, qui a contribué à façonner mes opportunités de
carrière. Je comprends donc et je compatis avec ceux qui ont fait le deuil de leur
expérience sur Twitter – une vie qu’ils savent désormais terminée. Mais Twitter
s’est lentement dégradé depuis des années – j’ai moi-même traversé ce processus
de deuil il y a quelques années et, franchement, je ne comprends pas vraiment ce
qui est si différent maintenant par rapport à il y a deux semaines.

Il y a un autre groupe, plus restreint, de personnes qui pleurent une expérience
des médias sociaux qui a été détruite cette semaine – les personnes qui étaient
actives sur Mastodon et plus largement le Fediverse, avant novembre 2022. La
boîte de nuit a un nouveau propriétaire impétueux, et la piste de danse s’est
vidée.  Les  gens affluent  vers  la  fête  tranquille  du coin,  cocktails  à  la  main,
demandant que l’on monte le volume de la musique, mettent de la boue sur le
tapis, et crient par-dessus la conversation tranquille.

Nous avons tous perdu quelque chose cette semaine. Il est normal d’en faire le
deuil.



Elon Musk et Twitter VS Mastodon
et le Fédiverse
Le potentiel rachat de Twitter par Elon Musk inquiète les membres de ce réseau,
qui cherchent des alternatives et se créent en masse des comptes sur Mastodon,
dans le fédiverse. Vous n’avez rien compris à tous ces mots ? Tout va bien, on
vous explique tout ça dans cet article et en vidéo !

Cette nouvelle qui agite le monde des affaires de la Silicon Valley illustre une
certitude  qui  nous  habite  depuis  des  années  :  derrière  le  choix  des  outils
numériques, il y a un choix de société.

Twitter,  le  choix  du  capitalisme  de
surveillance
Que ce rachat de Twitter par le milliardaire conservateur se finalise ou non, au
final peu importe : le danger a toujours été là.

Elon  Musk  jouant  avec  nos  attentions

https://framablog.org/2022/04/28/elon-musk-et-twitter-vs-mastodon-et-le-fediverse/
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(allégorie).

C’est le trop grand pouvoir des géants du web. C’est le danger de l’accumulation
des  informations  et  des  attentions  de centaines  de millions  d’êtres  humains.
Lorsqu’on centralise tout le monde sur une plateforme, lorsqu’un outil numérique
peut accéder à votre cerveau, alors les personnes qui s’achètent un accès à
ces outils s’achètent un accès à nos cerveaux.

Cumulez  des  accès  précis  à  suffisamment  de  cerveaux  et  vous  pouvez
manipuler une société vers vos intérêts.

C’est ce que Steve Bannon a fait lorsqu’il a utilisé Cambridge Analytica et son site
d’information/fake  news  BreitBart  News  pour  viraliser  l’extrême droite  et
polariser les USA (voir l’excellent dossier de Hacking Social sur Cambridge
Analytica, dont l’article consacré au travail de manipulation culturelle réalisé par
Steve Bannon et financé par des milliardaires).

Cliquez  sur  l’image  pour  lire  le  dossier  de  Hacking  Social  sur  Cambridge
Analytica
(Photo © Sylvain Lefevre/Getty Images)
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Car Twitter, comme Facebook mais aussi comme Framapad, n’est pas neutre.
Aucun outil n’est neutre, mais c’est encore plus vrai pour les logiciels, qui sont
des outils complexes. Le code fait loi, car il permet de déterminer quelles actions
seront  possibles  ou  pas,  donc  d’influencer  l’expérience  que  vous  vivrez  en
utilisant cet outil.

L’architecture d’un logiciel, c’est (par exemple) faire le choix de fonctionner avec
une unique plateforme centralisatrice ou de multiples instances fédérées. Ces
choix d’architecture déterminent la politique du logiciel,  l’organisation sociale
qu’il induit, donc le choix de société qui est porté par l’outil numérique sur lequel
vous passez les précieuses minutes de votre vie.

Mastodon, le choix de la fédération des
libertés
Si vous désirez tester une alternative indépendante, résiliente et conviviale à
Twitter, nous vous recommandons de faire des « pouets » sur un drôle d’éléphant
: Mastodon.

Mastodon, ce n’est pas une plateforme qui cumule tous les gens, toute l’attention
et donc tout le pouvoir (coucou Twitter �) : c’est une fédération de fournisseuses
qui se connectent ensemble (un peu comme l’email).

Sur mastodon, on ne tweete pas, on pouette (ou « toot » en anglais)

https://framablog.org/2010/05/22/code-is-law-lessig/
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Ces  fournisseuses  hébergent  une  installation  du  logiciel  Mastodon  sur  leur
serveur : si vous vous y créez un compte, vos données se retrouveront sur ce
serveur, chez cet hébergeuse. Vous pouvez imaginer que c’est une propriétaire
qui vous loue une chambre, ou un stand à la foire : est-ce que vous voulez être
chez la méga propriétaire de la foire immensissime et déshumanisée (Twitter) ou
chez la petite propriétaire de la petite foire qui s’est connectée avec les foires des
villages voisins ? (Mastodon)

Votre mission, c’est de trouver où vous créer un compte. Vous avez donc le
choix  entre  plusieurs  fournisseuses  de  Mastodon,  qui  ont  chacune  des
motivations,  des  moyens,  des  conditions  d’utilisations  différentes.

L’avantage, c’est que Elon Musk ne peut pas toutes les acheter.
L’inconvénient, c’est de trouver celle qui vous plaît.

C’est important de dire que votre compte Mastodon ne sera pas hébergé par
une méga entreprise déshumanisée qui vous considérerait comme une
vache-à-données.  Les  personnes  qui  fournissent  du  Mastodon  le  font  par
passion, sur leur temps à elles, et c’est du boulot !

https://framablog.org/wp-content/uploads/2020/09/2020-05-21_Peertube-Moderation_by-David-Revoy-lowres.jpg


Faire la modération, c’est au moins autant de travail que de désherber un jardin.
Illustration de David Revoy (CC-By)

Beaucoup  de  fournisseuses  auront  des  règles  (modération,  fake  news,
pornographie…) liées à leurs motivations : vous avez donc tout intérêt à vous
demander si  leur politique de modération et de publication correspond à vos
valeurs. Car liberté ne veut pas dire fête du slip de l’inconséquence : si vous
êtes libres d’utiliser Mastodon comme vous voulez (sur votre serveur à vous), les
personnes qui vous offrent un compte sur leur hébergement Mastodon n’ont pas
pour devoir de vous offrir une plateforme… D’autant plus si elles estiment que
vous ne vous arrêtez pas là où commence la liberté des autres.

En fait, on ne s’inscrit pas chez une telle fournisseuse comme on rentre dans un
hypermarché, car vous n’êtes ni une cliente ni un produit.

Par ailleurs, il est souvent demandé (ou de bon ton) de se présenter lorsqu’on
demande à rentrer sur une instance, ou lorsqu’on vient d’y être acceptée. Ainsi,
n’hésitez pas à ce que votre premier pouet inclue le hashtag #introduction pour
vous présenter à la communauté.

Faire ses premiers pas chez un hébergeur
de confiance
Pour vous aider, on va vous faire une sélection juste après, parmi les amies des
CHATONS. Car ce collectif d’hébergeuses alternatives s’engage à appliquer des
valeurs  de  manière  concrète  (pas  de  pistage  ni  de  GAFAM,  neutralité,
transparence)  qui  inspirent  la  confiance.

Mais  avant  de  vous  créer  un  compte,  souvenez-vous  que  c’est  toujours
compliqué de tester un nouveau réseau social : il faut se présenter, se faire
de nouvelles amies, comprendre les codes… � Vous vous doutez bien que Twitter
veut garder les gens chez lui,  et  n’offrira aucune compatibilité,  ni  moyen de
retrouver  des  personnes.  Bref,  il  faut  prendre Mastodon comme un nouveau
média social, où on recommence à construire sa communauté de zéro.

https://www.davidrevoy.com/


Se dire bonjour, c’est un bon début quand on veut communiquer � Illustration CC-
By SA LILA

Soyez choues avec vous : donnez-vous le temps, et n’hésitez pas à garder Twitter
en parallèle, au moins au début. Il  existe même des outils qui permettent de
prendre vos pouets sur Mastodon et de les copier sur votre compte Twitter,
histoire que ce soit pas trop dur de maintenir vos deux comptes pendant votre
transition.

Bonne nouvelle : si vous ne choisissez pas la bonne fournisseuse du premier coup,
c’est pas si grave : on peut migrer son compte d’une fournisseuse à l’autre.
Peu importe chez qui vous vous inscrivez, vous pourrez communiquer avec tout
cet univers fédéré (« federated universe » = fédiverse : on vous explique ça plus
bas en vidéo !)
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Ne loupez pas la vidéo à la fin de cet article, réalisée par LILA (CC-By SA)

Créer  votre  compte  Mastodon  chez  une
des CHATONS
À Framasoft, nous hébergeons Framapiaf, notre installation de Mastodon. Mais il
y a déjà beaucoup trop de monde d’inscrit dessus : nous n’y acceptons plus de
nouveaux comptes. Grossir indéfiniment pourrait créer des déséquilibres dans la
fédération et surcharger les épaules de notre petite équipe de modération !

Parce que le but, c’est de garder des « instances » Mastodon (c’est le nom qu’on
donne  au  serveur  d’une  fournisseuse  de  Mastodon),  à  taille  humaine,  dont
l’équipe, les choix, les motivations, etc. vous inspirent confiance. Et qu’à cela ne
tienne, il en existe beaucoup !

Voici donc notre sélection, mais qui n’est pas exhaustive : il y en a plein d’autres
des super bien, et vous pouvez en trouver la plupart sur le site joinmastodon.org.

https://libreart.info/fr/
https://joinmastodon.org/


Vous  pouvez  aller  chez  Zaclys,  une  association  franc-comtoise  qui,  pour
professionnaliser ses services, est devenue une SARL, mais avec la même équipe
et la même éthique.

� Leur site web
� S’inscrire à leur Mastodon

Underworld, en revanche, c’est une personne sur Paris qui héberge des services
avec amour, pour le plaisir et le savoir, et qui vous aide si vous lui payez l’apéro �

� Son site web
� S’inscrire à son Mastodon

Immaeu, c’est une petite entreprise d’une personne, qui ne cherche pas à faire
de profit sur ses services (mais qui accepte les tips  ou fait payer les grosses
demandes spécifiques).

� Son site web
� S’inscrire à son Mastodon

G3L est une association en Drôme-Ardèche qui promeut les logiciels libres. Elle

https://joinmastodon.org/
https://zaclys.com
https://mastodon.zaclys.com/about
https://underworld.fr
https://mastodon.underworld.fr/about
https://www.immae.eu/
https://mastodon.immae.eu/about


vit principalement des dons et cotisations de ses membres.

� Leur site web
� S’inscrire à leur Mastodon

FACIL est une association québecoise qui œuvre à l’appropriation collective de
l’informatique libre.  Leur instance Mastodon a le plus beau nom au monde :
« Jasette ».

� Leur site web
� S’inscrire à leur Mastodon

Si vous voulez qu’on vous installe votre propre instance Mastodon en quelques
clics (moyennant quelques sous), Ethibox est la micro entreprise là pour vous !

� Leur site web
� S’inscrire à leur Mastodon pour tester (30 jours)

Enfin,  Chapril,  c’est  le  chaton  de  l’APRIL,  l’association  de  défense  et  de
promotion du logiciel libre. Elle vit grâce aux cotisations et dons de ses membres :
rejoignez-là !

� Leur site web
� S’inscrire à leur Mastodon

C’est quoi, le Fediverse ? [vidéo]
Les pouets de Mastodon, les vidéos de PeerTube, les événements et groupes de
Mobilizon, etc., toutes ces informations se retrouvent dans le « Fédiverse ».

Mais c’est quoi, le fédiverse ? Pour vous répondre, nous avons travaillé avec
l’association LILA afin de produire une courte vidéo en anglais (déjà sous-titrée
en français : aidez nous à la traduire depuis l’anglais dans d’autres langues sur
notre plateforme de traduction).

Nous profitons donc de cet article pour vous dévoiler cette vidéo, que vous pouvez
partager massivement autour de vous !

Vidéo What is the Fediverse – CC-By SA LILA
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